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Prologue
— Tu vas te marier ? Sérieusement ?
Interloquée, Anna se demanda si sa meilleure amie la faisait marcher. Cela faisait seulement six semaines qu’Emily avait été embauchée en Andalousie afin de réaliser le site web de la prestigieuse Bodega Romero – l’une des prestigieuses caves de Jerez produisant et commercialisant le vin de Xérès.
— Anna, je sais que ça paraît précipité, mais j’ai vraiment besoin qu’au moins une personne soit heureuse pour moi… 
La pointe de désespoir dans la voix d’Emily dissuada Anna de plaisanter.
— Toute sa famille est hostile à ce mariage, poursuivit Emily. Ils pensent que je ne suis qu’une « croqueuse de diamants », le genre de fille qui cherche à se faire épouser par un homme riche. D’ailleurs, Sebastián… 
— Attends, je ne comprends pas. Qui vas-tu épouser ? Sebastián ?
C’était un prénom qu’Anna avait entendu à maintes reprises dans la bouche de son amie. Mais celle-ci n’avait jamais dépeint ledit Sebastián sous un jour très favorable.
— Non, Alejandro, bien sûr ! protesta Emily. Sebastián est l’aîné. Il a fait des pieds et des mains pour nous séparer.
Le cœur d’Anna se serra à l’idée que sa craintive amie envisageait de lier son sort à l’un des frères Romero.
Lorsque Emily avait accepté cet emploi, Anna avait aussitôt effectué des recherches sur Internet, découvrant qu’il s’agissait de richissimes play-boys à la réputation exécrable.
Mais il y avait pire ! Emily venait d’avouer être enceinte, raison de cette union hâtive – la cérémonie aurait lieu dans deux semaines.
— Anna, j’ai vraiment besoin de ton soutien, conclut Emily.
— Tu l’as toujours eu, tu le sais bien !
Un soutien inconditionnel.
Emily n’avait-elle pas été la seule, dans leur petit village anglais, à défendre Anna aux moments les plus sombres de son existence ?
Leur conversation se prolongea un bon moment, Emily mêlant larmes et déclarations enthousiastes, tandis qu’Anna s’efforçait de prétendre se réjouir à la perspective de la cérémonie fixée au mois de mai.
— Promets-moi que je peux compter sur votre présence, à toi et Willow, insista Emily.
— Oui… , sauf que… 
Pour une fois, ce n’était pas un problème financier qui retenait Anna. Apparemment, Alejandro était disposé à payer le voyage et le séjour à Jerez des deux personnes constituant la seule famille d’Emily. Cependant, à même pas cinq ans, Willow avait été victime d’une succession d’otites nécessitant une opération chirurgicale programmée dans un proche avenir.
— Anna, je t’en prie, implora Emily, il faut que je vous aie auprès de moi, toutes les deux.
Lorsque le coup de téléphone prit fin, Anna s’installa devant son ordinateur et se connecta sur le site web réalisé par Emily. On y voyait le futur marié, Alejandro, son frère aîné, le terrible Sebastián, et leur jeune sœur, Carmen – laquelle, à en croire Emily, était également opposée à ce mariage.
Le regard d’Anna s’attarda sur la photo de Sebastián, prise sur une terrasse baignée par le soleil couchant, levant un verre de xérès en souriant. Mais ce sourire ne montait pas jusqu’aux prunelles de jais, ce qui gâtait quelque peu la beauté ténébreuse du plus âgé de la fratrie Romero.
Manifestement, il s’agissait là d’un adversaire redoutable.
— Oh ! ma pauvre Emily… , gémit Anna.
Montant à l’étage de sa petite maison, elle ouvrit doucement la porte de la chambre où dormait sa fille. Willow était recroquevillée à l’extrémité du lit. Avec mille précautions, Anna la réinstalla, puis s’assit à son chevet, posant les yeux sur le flacon de gouttes sur la table de nuit.
Bien sûr, Anna ne demandait pas mieux que d’accompagner sa meilleure amie à l’autel. Mais il serait tout à fait impossible de faire prendre l’avion à Willow jusqu’à ce qu’elle soit opérée, car les changements de pression seraient trop douloureux pour elle.
   
   
Malgré tout, songea Anna, Emily lui avait toujours apporté le soutien dont elle avait besoin depuis qu’elle s’était retrouvée enceinte d’un homme refusant d’assumer ses responsabilités. Et ce, bien qu’elle n’ait pu se résoudre à avouer à son amie qui il était. Pas plus qu’à ses propres parents, d’ailleurs, dont la réaction à l’annonce de sa grossesse l’avait convaincue de tenir sa langue à ce sujet. Quitte à ce qu’ils en concluent, à tort, que leur fille s’était fait faire un enfant par un amant d’un soir.
Presque cinq ans plus tard, les relations d’Anna avec ses parents étaient encore tendues. Lorsque ces derniers avaient accepté de faire la connaissance de leur petite-fille, ils n’étaient pas moins tombés sous son charme.
Le deuxième appel qu’Anna se préparait à passer serait passablement compliqué. Elle allait devoir expliquer à Jean, sa mère, qu’Emily les avait invitées, elle et Willow, à assister à son mariage en Espagne dans à peine quinze jours.
— Tu as pensé aux problèmes d’oreilles de Willow ? demanda sur-le-champ Jean Douglas. Crois-tu vraiment qu’il soit raisonnable de la faire voyager en avion ?
— Effectivement, non, répondit Anna. C’est pour cela que je me demandais si Papa et toi accepteriez de la garder.
Un long silence suivit. Anna se figurait sans peine la façon dont sa mère devait rouler des yeux – qu’elle avait du même vert clair que sa fille. Cela ne la dissuada pas d’insister.
— Vous ne cessez pas de répéter que vous avez envie de passer plus de temps avec Willow.
— Et tu n’as pas envisagé que nous soyons trop occupés pendant ce week-end de l’Ascension ? questionna Jean.
Comment Anna aurait-elle oublié que la vie de ses parents était rythmée par les obligations de son père, pasteur de la paroisse ?
— Je sais, répondit-elle. Je comprendrais tout à fait que vous refusiez… 
— Et que feras-tu, dans ce cas ?
Anna déglutit. Le vol entre Londres et Séville prendrait deux heures, puis il y aurait le train jusqu’à Jerez – toutes choses que Willow adorerait, avec son esprit aventureux.
Certes, Anna serait désespérée de laisser tomber Emily. Cependant, sa fille passait avant tout autre chose.
— Si vous ne pouvez pas la garder, je dirai à Emily que je ne peux pas aller à son mariage, admit-elle. Je n’ai personne à qui confier Willow, à part vous.
Quand bien même Anna avait eu le cœur brisé par le rejet de ses parents à l’annonce de sa grossesse, elle leur faisait entièrement confiance. Et Willow adorait ses grands-parents.
— Bon, c’est d’accord, entendit-elle sa mère déclarer d’une voix étranglée. Nous la prendrons pour le week-end.
Tout en remerciant avec effusion, Anna regretta presque qu’il en soit ainsi. Depuis la naissance de sa fille, elles n’avaient jamais été séparées. Deux nuits semblaient une durée interminable.
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GLAMOUR. INTENSE. IRRESISTIBLE.

CAROL MARINELLI
L'étreinte de minuit

Invitée a séjourner en Espagne pour un mariage mondain,
c’est a peine si Anna ose profiter de cette parenthése
qui lui est offerte, loin de son quotidien effréné de mere
célibataire. Pourtant, sous le regard brilant de Sebastian
Romero, elle n"a d'autre choix que de lacher prise. La
tentation est trop forte de succomber au désir que lui
inspire cet homme hors du commun! D’autant que
Sebastian s’est montré parfaitement clair : il ne s'agira
entre eux que d'une nuit, une nuit de délices...
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